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Vo-ici venu .t' Ci.l.domn.e. ; .te. p!Un.temp�, l' Ué, lM vac.anc.M, c.' Mt 

déjà. b-ien. .to-<-n. e-t .ta pé!Uode. qu.,i. � 'anno n.c.e., n' Mt en g én.éJta.t pa6, c.elle qu.e 

n.ou..6 p}(.é6éJt.o� et il ut b-ien v}(.a.,[ qu.e. n.o:tlte hum eu.}(. valUe avec. .trM .6�0�. 

La v-ie de .tow., .tu jouJL.6 dev-ient de. p.tw., en p.f..U.6 d-<.66-ic.ile et c.ompUqu.ée,. 

et .ta mo}(.o�Ué .6 emb.te de.ve.vU!t u.n. Uer:. c.ommu.n., :tltop c.orrrnu.n. même. I.t 6a.u.t d.i­
}(.e_ qu.e n.o:tlte. en.vbton.n.emen.t ne. n.ou..6 po }(.;te. pM .6 péuai.eme.n.t à. .t' op;Um�me.. I.t 

.6u.66U d'ou.vJ(...iJL u.n jou.}(.n.af., J'é.c.outeJt .ta }(.ail.io, de. }(.e.gaJtde.J(. au;tou.}(. de. .6o.i, 

et n.ou..6 .6ommu en.va.h.-W de. c.at.M:tltophM de. tou..6 geMU, ag}(.U.6é.6 paiL .ta pu.­

bUc.Ué, a.gac.u paiL .ta po.e.Lüqu.e., étou.66é.6 paiL .tu c.haJLgrM mu..Ui..p.tu, .i.JvU­
.tê.-6 paiL c.dte. c.ou.M e e6 6}(.én.ée a.u.x b-i� de. c.o M ommaü.o n. et c.e. matru�me. 

aveu.g.te. La poUu.t.ion. ut p.tu..6 qu.e. ja.ma-<-.6 à. .t' oJ(.dJte. du. joU}(., .ta v-<.o.tenc.e 

}(.è.g ne. .6 WL toute. .ta. telt}(.e, a.mb.Lüo M pe.M o n.n.e.t.e.u et y.JJ(.O 6-f..-t6 .6 o n.t d ev en.u..6 

.tu d.ie.u.x LaJLu du eüJUge.a.n.t6 de. .ta p.tan.è.te.. 

CeJt;tu, .te. tab.teau. ut .6 omb}(.e. rn� he.U}(.eLL6e.me.n.t, c.hac.u.n. M.6ue 

de. :tJwu.veJt .60Yl. pe.,tü:. c.o-<.n. de. ue..t b.te.u., .60YI. }(.e6u.ge dou.il.té et c.on.6o}(.;tab.f..e.. 

POU}(. no w., , rn emb}(.M a.dhéJt.e.n.û du. C. E. R. P. I. , n.ou..6 .t' av o M ou. 

n.ou..6 de.v}(.)_oM .t'avo� tnou.vé avec. n.o;t}(.e. g}(.ou.pe.. 

Qu.e. de. .6U.j e.t.6 de. j o.irM, de. }(.e.c.he.}(.c.hU e-t de. méd.itat-ion., vwu..6 

o66}(.e.n.t .tM y.J}(..in.upai.u ac.üvUu et fuup.t-<-n.u de. n.o:tlte. M.6ouatiovt.. 

Comb-ien .t'u.6o.tog.ie., la pa!Lap.6yc.ho.tog.ie. et .t'aJLc.héo.tog.ie. my.6-

true.u..6 e fu pe.M en.t à. c.e.u.x qu..i v eu..ten.t b-ien .6 e. p.to 119 e}(. daM .teuJt étude., 

u.n. ou.bU et u.n. }(.e6u.g e .6ÛJL6. Chaque. c.ho.6 e }(.ey.J}(.en.d a.U.6.6.i' .6a p.tac.e. et }(.e.y.J}(.e.n.d 

.6a vw.-ta.h.te .impo}(.;tan.c.e. e-t �on. e.xac.te. d.ime.M-ion.. Qu.e. .6eJton.t n.o-6 .6ou.w 

daM qu.e..tqu.u déc.en.n.-<.u ? Pou.Jt.t.a.JU:, .ta da..t.e.e. de Pa..t.e.e.n.qu.e, .ta py}(.a.m.ide. de. 

Kéop.6, .tu p.i.6tu de. Na.zc.a, etc. • • •  , auJton.t gaJLdé toute. .f..e.u.}(. be.a.u..té, m� 

a.U.6.6.i pe.u.t.-Uite. tol.L6 .tewL6 my.6tè.}(.u. 

et ma 6oL 

Comb.ie.n. a.U.6.6.i j' a..imeJta-<-.6 vou..6 6abte pa!LtageJt mon. e.n.thou..6-ill6me. 

Je. Uv}(.e à. votne. mecü.hL:tLon. c.e qu.a:tlta.in. de. PM c.ai. 

"Qu.' ut- c.e qu.e. .t'homme. daM .e. '-in.6-in-i ? 
Un. néant à. .t'éga}(.d de. .t'-in.6-in..i, 

Un. tou.;t à. .t'ég� du néant, 

Un. milieu. en.:tlte !U.e.n. et tout." 



le ciel 
Nous recommandons à ceux qui lisent ce bu l letin sans avoir lu notre 

numéro 2 3  de se le procurer pour mieux comprendre la totalité de cet article 
sur le "ciel". 
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Les théories modernes font reculer les 
limites de l'Univers à plusieurs mi lliar ds 
d'années de lumière. 

Si la nuit est bien noire et l'atmos­
phère limpi de, un observateur doué d'une 
bonne vue peut discerner à l'oeil nu envi­
ron 3 000 étoi les dans la demi-sphère cé­
leste qui se trouve au-dessus de l'hori zon. 
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Les distances astronomiques : 

Si l'on compte les distances des astres 
à la Terre en temps que met leur lumière à 
nous parvenir ( à  la vitesse de 300 000 km/s) 
les or dres de grandeur des mesures de ces 
distances sont les suivants : 

- pour la Lune : la seconde, 
- pour le So leil et les planètes rappro-

chées : la minute, 
- pour les p lanètes éloignées l'heure, 

pour les étoiles : l'année, 
- pour les amas d'étoi les lOO à JO 000 an­

nées, 
- pour les nébuleuses spirales : le mil­

lion d'années. 
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Cou leurs des étoi les : 

La p lupart des be l les étoi les sont d'un 
b leu azur voisin du b lanc, te l les sont Cano­
pus, Véga, Régu lus et A ltaïr. 

Sirius et l'Epi offrent un be l éc lat 
b lanc légèrement azuré. La Chèvre est jaune 
d'or ainsi que Procyon, la Po laire et Po l lux. 

Castor est vert pâ le, Rige l b leu vert, � de la Ba lance est vert émeraude et c'est 
des rares étoi les visib les à l'oei l nu une 

qu� présente cette teinte. 

Béte lgeuse, A ldébaran et surtout Anta­
rès présentent une cou leur rouge nettement 
mar quée. 
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7 ù Sçorpion. 

Lorsque les étoi les sont basses sur 
l'horizon, leurs rayons b leus sont pres que 
entièrement absorbés et e l les prennent tou­
tes une co loration rougeâtre. 

Par contre, à l'aurore et au crépuscu­
le, quand le So lei l est proche de l'horizon, 
toutes les étoi les pâ lissent • 
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Scintillation des étoiles : 

Les étoiles nous apparaissent sous 
l'aspect de points lumineux doués d'inces­
sants et brusques changements d'éclat et 
de couleur que l'on perçoit mieux avec 
des jumelles qu'à l'oeil nu. 

La scintillation des étoiles est 
due aux continuelles modifications de 
l'atmosphère terrestre dont les couches 
successives, différentes par leur tempé­
rature, leur densité, leur humidité, pro­
duisent une inégale réfraction des rayons 
lumineux des diverses couleurs. 

La scintillation est d'autant plus 
faible que l'atmosphère est plus calme et 

que le chemin qu'elle offre aux rayons 
lumineux est plus court. 

C'est pourquoi : 

- la scintillation est moindre au 
sommet des montagnes qu'au niveau de la 
mer (plus on s'élève, plus la scintil­
lation diminue). 

- les étoiles basses sur l'hori zon 
scintillent beaucoup tandis que les étoi­
les proches du Zénith ne scintillent 
g�ère que les jours de grand vent (plus 
une étoile est basse, plus elle scintil­
le). 

- Dans les pays tropicaux à l'at­
mosphère généralement calme, la scintil­
lation est faible, prati quement nulle 
pour les étoiles dont la hauteur sur l'ho­
l'hori zon dépasse 15° degrés. 

Pour l'importance de la scintil­
lation viennent d'abord les étoiles blan­
ches et bleues, puis les jaunes et en 
dernier lieu, les étoiles rouges. 
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Fig. 1 

Il + 

.SMs d� là Marche 

Fig. 2 

1 /ol l1 
SuLte. du. no Z 3 • 

L'angle P est très petit (8" 8/ 1 0) et son êva­
luation est très difficile. En réalitê on mesure la pa� 
rallaxe pour une planète ou un astéroÏde et l'on déduit 
la distance moyenne de la Terre au Soleil par application 
des lois de Kêpler. 

On trouve que 

la. c:U6.ta.nc.e. mo ye.nne. de. la. TeNte. a.u Soleil. vll.U-t 
e.nvvr.cm 2 3 000 no..iA le. IW.yon R de. la. TeNte., ou. 150 mil­
lion6 de. kitom�e.h (de manière plus précise 
149 675 000 km). 

D'autre part, d'après la valeur du diamètre 
apparent du Soleil, on déduit que : 

Le. �on du. Soleil. v� e.nv�on 109 6o..iA c.� 
de. la. TeNte.. 

MOUVEMENT DE LA TERRE AUTOUR DU SOLEIL 
Ainsi, pour l'observateur terrestre, le Soleil 

semble décrire une ellipse dont la Terre occupe un d�s 
foyers. 

Pour un observateur qui serait placé sur le So­
leil, à chaque vecteur TS correspond un vecteur ST  oppo­
sé (fig. 1). Donc la Terre décrit, par rapport au Soleil, 
dans le sens direct, une ellipse êgale à la précédente, 
dont le Soleil occupe un foyer. 

· 

On connaît maintenant plusieurs preuves .qui per­
mettent de montrer que, par rapport aux étoiles, c'est 
rêellement la Terre qui décrit une ellipse autour du So­
leil. Celle que l'on présente le plus souvent est tirée 
du phénomène de l'a.beNta.tion qui fut découvert par 
Bradley (1692-1762). 

ABERRATION-- l'aberration consiste en un dépla­
cement annuel apparent des étoiles, dû à la composition 
de la vitesse de la lumière et de la vitesse de la Terre 
sur son orbite. 

Prenons d'abord un exemple simple pour illustrer 
cette composition de deux vitesses. Soit un observateur, 
situé dans un train au repos et regardant tomber la pluie 
verticale. Les gouttes qui glissent sur la vitre du com­
partiment ont des trajectoires verticales (tracées en 
pointillés). (Fig. 2). 

· 

Supposons que le train se mette en marche ; les 
trajectoires précédentes seront déportées en sens inver­
se de la marche (traits pleins) et d'autant plus incli­
nés sur la verticale que la vitesse du train sera plus 
grande. L'observateur croira que la pluie tombe en biais. 

St..U.te. da.n6 notn.e. no 2 6 • 
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*Enquête C.E.R.P.I. n° 84 
Enquêteur : Pierre PAILLAT BEAUVOIR/NIORT 

Les Deux-Sèvres 
22 juin 1979 27-06-79 

Témoin 

Lieu d'observ. 

Date 

Heure 

Durée 

Distance 

Bruit 

Dimension 

Nombre d'objet 

Forme 

Couleur 

Vitesse Angul. 

Mme BEAU Yvette, retraitée, 67 ans, 
79360 BEAUVOIR/NIORT. 

Au Nord de Beauvoir/Niort. 

22 juin 1979. 
22 heures. 

10 minutes. 

Un kilomètre environ. 

Aucun. 

? 
Un. 

Typique du cigare. 

Orange. 

40° en 10 minutes. 

Je revenais chez moi par· la route de Marigny, 
arrivée à environ cinquante mètres de ma maison, j1ai vu 
sur ma droite en direction du Nord, un objet .comme un 
gros cigare. Il se déplaçait en direction du Nord-Ouest. 

Ce cigare était lumineux d'une très belle 
couleur orangée, pas éblouissant. 

Je suis restée une ou deux minutes à observer 
cela, puis je suis allée informer mon mari et mon petit 
fils. 

En remontant de la maison, nous avons encore 
pu voir cet objet pendant quelques secondes avant qu1i1 
ne disparaisse à l'horizon. 

Nous n'avons constaté aucune anomalie en quoi 
que ce soit. 



*Enquête C.E.R.P.I. n° 83a 
Enquêteur : Pierre PAILLAT BESSINES 

28-06-79 

Témoin 

Lieu d1observ. 

Date 

Heure 

Durée 

Distance 

Bruit 

Dimension 

Nombre d'objet 

Forme 

Couleur 

Les Deux-Sèvres 
22 juin 1979 

Mme PETIT Liliane, retraitée, 67 ans, 
route de La Rochelle, Bessines, 79000 
NIORT. 

Route de La Rochelle - Bessines. 

22 juin 1979. 
22 heures 05. 
Quelques minutes. 

Environ deux kilomètres. 

Aucun. 

? 
Un. 

Conique. 

Orange. 

Etant dans ma cour pour rentrer mon linge, j1ai 
regardé tout à �ait par hasard en direction du Nord, et 
j'ai vu un objet qui allait en direction du Nord-Ouest à 
l'horizontal. 

Cet objet avait la �orme d'un cône très allon­
gé ; il avançait lentement la pointe du cône vers l'ar­
rière. 

Je ne peux pas dire exactement si c'était un 
cône ou un tronc de cône, �ar il partait devant moi. 

Sa luminosité était très belle, d1un bel orangé. 

7 
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*Enquête C.E,R. P.I. n° 79 
Enquêteurs : Claude SOURIS 

Alain KIM 

"Les Jardinets" 
LA CLOTTE· 
Charente-Maritime 
22  mars 1 97 9. (1) 02 avril 1 979 

(2) 1 1 août 1 979 

Témoins 

Date d'observ. 

Lieu 

rte ure 

Durée 

Distance 

Dimension 

Nombre d'objet 

Forme 

Couleur 

(1) Mr Jean-i1arie BROSSARD, 29 ans, agent professionnel de 
fabrication, "Les Landes" LA CHAPELLE -DES-POTS. 
( 2) Mr André MOUNIER, 33 ans, agent professionnel de fabri­
cation, "La Roulerie" ECOYEUX. 

Jeudi 22 mars 197 9. 

"Les Jardinets", commune de La Clotte, départ·, 9 10  bis, 
2 1  h 25 locale. 

120 secondes environ. 

63 m d'après les calculs par triangulation sur les lieux 
mêmes. 

0, 30 m à bout de bras, d'après calculs 33 rn réels. 

un. 

comme une banane pour la partie visible. 

feux visibles de couleur bleue, rouge, verte, jaune, blan­
che et un phare de lumière blanche ou jaune orangée. 

Jeudi 22  mars 1 979, il est 2 1  h 25, Mrs MOUNIER et BROSSARD 
reviennent de leur travail dans la région de Montauban et regagnent celle 
de Saintes, lieu de leur résidence. 

Soudain, sur la départementale 910 bis, entre les lieux-dits 
"hoinet" et "Valin", sur la commune de La Clotte, �'1r BROSSARD, qui con­
duit le véhicule, remarque comme des éclairs sur le côté gauche de la 
route ; mais laissons lui la parole. 

"A l'endroit où nous sommes passés, il y avait des bois sur 
les côtés de la route. A un moment donné, je dis à mon collègue : "tu 
n'as pas vu, cela fait comme des éclairs". Le ciel était en effet, ce 
soir-l à, couvert de nuages. Il me répondit : "je ne penl?e pas, je n'en 
vois pas". Puis de nouveau un éclair, mais pas dans le haut du ciel, 
comme une clarté couvrant 2 à 300 mètres de diamètre vers le ras du sol. 
Nous parcourons alors plusieurs centaines de mètres, passons des virages 
et au détour de l'un deux, à la sortie du village de Moinet, juste de­
vant nous, à une centaine de mètres, nous voyons un objet lumineux im­
mense. 

Un temps de surprise et de réflexion et nous "pilons" sur le 
milieu de la chaussée, nous voyons à ce moment-là, l'O.V.N.I. sur notre 
gauche. Mon collègue, Mr MOUNIER, emmène toujours avec lui son appareil 
photo et ce soir, il va lui "servir". Les gestes maintenant se succèdent 
très vite : coupe des phares, arrêt du moteur, baisse de la glace gauche, 
allumage du plafonnier et quelq�es secon des pour le réglage de l'appa­
rei l. Je me pousse complètement sur le dossier de mon siège pour permet­
tre à mon collègue de s'allonger au-dessus de mes jambes, de poser son 
appareil photo sur le rebord de la fenêtre et de mettre ses coudes écar­
tés au maximum dans l'ouverture de celle-ci." 

Mr MOUNIER nous explique la suite : " Je n'osais plus faire 
un geste u�e fois le déclancheur poussé ; en effet, étant en pose, l'ob­
turateur (appareil réflex) m'empêchait de voir quoique ce soit et ce 
n'était pas l'envie qui me manquait de relever la tête. Cette première 
photo, je l'ai prise en pose de 1 0  secondes. Ayant aussitôt réarmé mon 
appareil, je ·pris une seconde photo car l'objet s'éloignait de nous. 
Regardant cette fois-ci par dessus mon appareil, je n'ai laissé qu'une 
pose de 5 secondes, l'O.V.N.I. disparaissait à l'hori zon. 



Cet objet avait la forme d'une "banane", d'un "quart;ier d'orange". 
A son extrémité gauche, il y avait comme un gros phare0et jaune (1) qui cli­
gnotait (allumé 1 seconde, éteint 2 secondes). C'était certainement cette 
lumière qui avait fait penser à des éclairs au travers les arbres. Il y avait 
aussi, régulièrement espacés, comme des spots lumineux, multicolores bleus, 
rouges, verts, jaunes,blancs, disposés sur l'axe d'une bande brillante (voir 
dessin) !1 

L'O.V.N.I. paraissait très grand, près de nous, près du sol. 
(D'après les calculs, compte tenu de la déclaration des deux témoins et 

d'une triangulation sur les lieux, voici les données qui en résultent : 
distance témoin-objet 63, 20 m, diamètre de l'objet 33, 30 m, sou altitude 
20,60 m - note des enquêteurs). 

Pendant l'observation aucun bruit, lorsque l'objet s'est éloi 
gné, il y a eu un ronflement, comme celui d'un avion à haute altitude. Est­
ce un bruit dû à l'objet ou à un avion réel, nous le saurions le dire. 

Le temps total d'observation a été de 122 secondes. 

Mrs MOUNIER et BROSSARD ont fait aussitôt une déclaration à la 
Gendarmerie Nationale de Montguyon. 

• • 

Dans cette observation, un petit mystère, Quand Mr MOUNIER a 
regardé dans son viseur pour prendre sa première photo, sa vision de l'objet 
était la même qu'à l'oeil nu, c'est-à-dire que l'objet occupait les 3/ 4 du 
viseur. A la fin de cette photo, rien n'était changé dans la dimension ap­
parente, pourtant la dimension de l'O.V.N.I., sur la diapo, ne représente 
qu'1/ 17 de la photo au lieu des 3/ 4. 

(1) Pour Mr MOUNIER, le phare éclairait de couleur jaune orangée et 
pour Mr BROSSARD, de couleur blanche. 

-A 

-B 

-C 

-D 

�VECOUPAGE VU TEMPS : 
• • 

Ière vision d'un flash lumineux J temps de parcours de la voiture 

2e vision d'un flash lumineux J temps de parcours de la voiture 

Vision de l'O.V.N.I. J temps de parcours de la voiture 

Arrêt total de la voiture (volontaire 
en plein axe de la route), 

- ouverture de la fenêtre, 
- éclairage du plafonnier, 
- réglage de l'appareil, 
- le conducteur se recule sur son 

siège en s'appuyant sur son dos­
sier, 

- pose de l'appareil sur le bord d 
de la fenêtre ouverte, coudes 
appuyés et écartés dans toute 
l'ouverture, 

• 

_ [ Pour A et B, flash comme 
7 s. écla�r d'orage, mais silen­

cieuse, pas le haut du ciel 
_ mais couvrait une zone. 

31 s. 

l Vision de l'objet et de 
9 s:- toutes les lumières, zone 

éclairée sur 150 m environ 
de rayon tout aut 

50 s. 

- Ière prise de photo en pose par J Mr Mounier, 1 0  s. 

O.V.N.I. paraissait ne pas 
être stable, semblait se 
déplacer légèrement de gau­
che à droite et de droite 
à gauche. 

- relève de la tête, perte d'un J peu de temps 1 0  s. 
- 2e photo en pose par Mr Mounier J 5 s. 

122 s. 

L'objet s'éloigne rapidement. 
g 



�DESSINS DES TEMOINS 

phare clignotant 
blanc, allumé 1 seconde 
éteint 2 secondes. 

clignotant à l'extrémité 
gauche jaune orangé. 
1 fois 1/2 plus grande 

que les spots. 

S�gnatu!Le de MJL MOUNIER 

�DESSIN ENQUETEUR 

1 ° 1 MIL BROSSARD 

spots,�lumière de différentes 
couleurs jaune, bleue, blanche, verte rouge. 

'''''"""''''''''''''''''''''''''''''''''"'''''''''''''''''' 

2°1 MIL MOUNIER 

couleur brillante 

\ 
spots, lumière de différentes couleurs 
jaune, bleue, blanche, verte, rouge. 

égale distance entre les lumières 
et les limites de la partie visible. 

S�gnatu!Le de MIL BROSSARD 

''"'"''''''''''''''''''''''''''''''''''''''''''''''''' 

Objet d'après diapositive (agrandissement 30 fois) 
Dessin correspondant aux seules parties visibles sur 
les diapos, c'est -à-dire les spots et le phare. 

Type de l'appareil Canon FTB QL 1,8 / 5 0  
film couleursdiapo 25 asa Kodak. • 

• 
• • 
• • 

• • • • • 
• 

• 

• • 
• • • • • •  

Ière photo : ouverture 1,8 pose de 
10 secondes, l'O.V.N.I. certainement 
à 1 'arrêt. 
10 

• 

2e photo 

• 
• • • 

. . . 
• • • 

. . • 
• •• 

• • Il 
• 

• 
• 

• • • 

ouverture 1,8 pose de 5 secondes 
l'O.V.N.I. s'éloigne rapidement. 



P LAN DE SITUATION - CARTE I. G. N. 

N 

1/10 000 

Echelle 1/ 50 000 :.-

*Positionnement 

x y 

témoin 403. 47 0  317. 010 

z 

41 m 

(!)objet 403. 410 3 16. 990 41 m 

( 1) déterminé par triangulation à 
partir des différents points 
de visées. 

*Calculs théoriques : 

Distance témoin - objet 

Altitude de l'objet 

Dimension de l'O.V.N.I. 

v ( 403.47 0 - 403. 410) 2 + (3 17. 01 0 - 3 16. 990) 2 = 

angle de pente 19° donc sinus de 1 9° x 63,20 m = 

Ot3 0 m (écart angulaire à 0. 57 m) x 63, 20 m 

û,57 

63, 20 m. 

20, 60 m. 

33,3 0 m. 
11 
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Lors de l'enquête sur place, nous avons appris que dans les 
environs de mars, avril, mai 1 979, à 21 h 30 1 2 2  h locale, un ouvrier agri­
cole avait été, lui aussi, témoin d'un phénomène. Bien souvent, les O.V.N.l. 
reviennent plusieurs fois à suivre au même emplacement et il pourrait s'agir 
de ce processus. 

C'était une boule avec une queue, le tout d'une couleur jaune 
lumineux (la queue légèrement plus petite que la boule). Elle avançait dou­
cement du Sud vers le Nord en festonnant. Lorsque cette0était dans la parti� 
basse de son périple, elle paraissait moins lumineuse, pour récupérer tout 
son éclat dans la partie haute. Sans aucun bruit, elle se déplaçait à une 
distance de 500 mètres environ du témoin et légèrement au-dessus des arbres. 
Elle a parcouru 1 70° en moins de 4 ou 5 minutes, avant de disparaître à 
l'horizon dans la direction de Montguyon. 

= = = = = 

Dans notre journal de décembre, nous pensons joindre à chaque 

numéro une reproduction couleurs de la diapositive prise par Mr MOUNIER. 

Cette diapo. sera réservée à nos adhérents, abonnés et groupes 

ufos. 

,, 

DIVBIS 
Nol.L6 c.ommwu.qu.on6 à .toU6 no.6 adhê.Jte.YIX6 et à .tou;te. pe!L.6orute. 

-intêJtU.6é6 pa.IL tu p!téc.éde.J'l.t6 "CERPI " que. tu numê.Jto.6 de 10 à 23 .60M 

enc.oJLe. d..<.4po.U.btM c.orW!.e. ta. .60imle. de. 5, 00 6 c.ha.qu.e. joi.VI.YI.lLt. En 6a.br.e. 

ta. d(!}7fa.nde. a.u.p!t� de. Cta.u.de. SOURIS, 6, Jute. du Ve.nda.ngu 11100 SAIWTES. 



A la demande du G.R.E. P.O. (Groupe de Recherche et d'Etude du 
Phénomène O.V.N.I., avenue Pablo Picasso - 84 700 SORGUES), nous insérons 
le communiqué suivant : 

LES CONTACTES. 

Je suis actuellement en train d'élaborer un fichier mondial des 
cas de contactés, en vue d'une étude complète ultérieure. Par "contactés" 
j'entends tous les cas où il y a échanges d'informations intelligibles entre 
témoin (s) et humanoide (s), soit par le biais de la parole, de la télépathie, 
des gestes, de dessins, etc ... 

Les rencontres du 3e type, comme l'atterrissage de Valensole 
avec Maurice MASSE ne rentrent pas dans le cadre de mon étude. 

Je suis donc à la recherche de tous cas inédits ou de tous complé­
ments d'informations sur des affaires déjà classées, ainsi que tous éléments 
sur des dossiers du genre UMMO. 

Ecrire à Jean-Pi�e TROAVEC, 45, �e du Bon P�teun 69001 LYON. 

Je vous remercie bien confraternellement de votre collaboration. 

Jean- Pierre TROADEC 

ICÇ&& Cil SCPViCC de pPCSSC: 

- UFOLOGIE -CONTACT n° 1 - 2 - 3 - 4 - 5 - 6 - 7 - 8 - 9 - 10 - Il -
12 - 13 - 18 - spécial n° 2 de la S. P.E.P.S.E. (Société Pari­
sienne d'Etude des Phénomènes Spatiaux et Etranges) Domaine de 
Montval, 6, allée Sisley - 78160 MARLY -LE�ROI. 

- MA PIT SKYWATCH n° 33 - 92 Hillcrest Road, Offerton, STOCK PORT 
Cheschire - ENGLAND. 

- VAUCLUSE UFO LOGIE n° 14 - Bulletin d'Information du G.R.E.P.O. 
(Groupement de Recherche et d'Etude du Phénomène O.V.N.I.) 
Maison des Jeunes, avenue Pablo Picasso - 84 700 SORGUES. 

- Compte-rendu de la Se session du C.E.C.R.U. (Comité Européen 
de Coordination de la Recherche Ufologique) à Nimes en Juin 79 
par le Groupe V.E.R.O.N.I.C.A., 1, rue Vauban - 30000 NIMES. 

- LES CHRONIQUES DE LA C. L.E.U. n° 10 - Commission Luxembourgeoise 
d'Etudes Ufologiques, B. P. 9 BELVAUX - GRAND DUCHE DU LUXEMBOURG. 

- LE PHENOMENE O.V.N.I. n° 8 du C.S.E.R.U. (Comité Savoyard d'Etu­
des et de Recherches Ufologiques) 266, quai Charles Ravet -

73000 CHAMBERY. 

- O.V.N.I. 43 n° 9 du G. L.R.U. (Groupe Langeadois de Rechcerches 
Ufologiques) Résidence Le Poitou - Vals -près-Le Puy 43000 LE PUY. 

- UFOLOGIA n° 19 du C.F.R.U. (Cercle Français de Recherches Ufolo­
giques) B.P. n° 1 - 5 7601 FORBACH. 

11/0u..6 ltemeJtc.i..oYL6 le;., cU66éltente;., M-I>oc.i..a-t[o.u de. le.uM e.nvoi-6 de. 
BuUe.ü..u . 13 



ETRAfŒ , , 1 , 1 1 Vtlt.6 AVfZ DIT E1RAtŒ 
1 

1 1 1 1 TI ENS , c::cr.t.4f C EST ETRAf'«lE 1 1 1 1 1 1 

HORIZONTAI$MENT - 1) Théorie platonicienne selon laquelle toutes nos 
connaissances sont an réalité des souvenirs d 1une vie antérieure de notre ame 
dans le monde des idéea - 2) Enoncé successivement - Petit lac du Soudan 
oriental - Poaseaaif - 3) Le Coran en est la Bi ble -Natu�elle--4) Dernière 
période du tertiaire, divisée en miocène et pliocène - Symbole cr�ique - Anté méridietn - 5) Mentionnée - Signifiera dans les formes établies --- 6) Argent -
Pass!t à c8té - 7) Alrév. de route à çande circulation - D'une personne mal 
informée, on peut dire qu'elle n'y est plus - Phonétiquement de bonne heure -
Germanium- 8) Electron négatif- Da.ns l'ancienne Phry-gie, en 301 avant J.C. 
une grande bataille entre les généraux d 1 Alexandre le Grand y e�t lieu, 
Antigonos y tnt tué--- 9) Objet fixe et très visible situé sur la. cete et 
servant de point de repère aux marins - Personne vile, sans honneur ni pro bi té ---
10) Précédé de séance, veut dire immédiatement - Préfixe signifiant au-delà, 
plus, très •• • - 11) �n'est pas égal- Goliatht les Cyclope� en faisaient 
partie mais étaient-ils issus de la m§me race ?-12} TOUS un peu en désordre -
Vieille ci té - Ce nœ, adjoint à St Philippe, est celui du fondateur de la. con­
graga.tion de l'oratoire - 13) Elle peut 3tre lourde, de vie mais elle intéresse 
les occupants d'OVNI puisque nombreuses observations ont été effectuées alors 
que ceux-ci en pcapaient - D'appartenance arabe, juive ou syrienne - 14) 
Possessif- Atlantide bretonne- Continent où Siddharta Gautama conn�t l'éveil---

La solution de cette 
grille parattra 
dans le n• 25. 

VERTICAT.FJŒNT -
1) Métempsyoos oa. théorie 
selon laquelle l'hamme est 
amené à rena!tre plusieurs 
fois avant de oonna!tre la 
perfection spirituelle , le 
Nirvâna, le Paradis -
2) Celui de Rama.chriahna 
appara!t comme l'un des 
meilleurs - 3) Bat des 
ct.t.amps - Premier livre du 
Pentateuque et de la Bible 
ou 11 origine des 4-tres et 
des êl.éments -4) D:l.eu, 
para! t- il, créa 11 hCIIIIle à 
la sienne ! Voltaire, au 

2 
3 

4 

5 

6 

1 1 

12  
1 3  

14 

2 3 4 5 6 

XV"! II 0 siècle, prétendit que 11 h<IDII;le le lui avait bien rendu - Sud-américain, 
Asuncion en est la oapit&l.e -- 5) Vallée de l'Argolide où le lion que tua 
Héraclès, exerçait aes ravages - Phonétiquement, qui ne croit ni en Dieu, ni au 
Diable - Interjection enfantine signifiant la négation ou l'affirmation ­
usages - 6) Irid.ium- Moi - Initiales d1un célèbre chroniqueur ranain -
7) Apparemment Mo!se n'a pas été atteint de cette sorte de maladie en m�me temps 
que ses contemporains - Patrie d'Adamski --- 8) Interj ection marquant la surprise -
Il est formé de grains de quartz et utilisé pour la construction , le payage ou 
la poterie --- 9) Caractère de ce qui n'est pas expliqué, tels le site de 
Stohenenge, lM piat. des Andes - A moitié -- 1 0) Ancienne province rarnaine qui 
canprena.i t une grande partie de 11 A.qui taine - 11) Phonétiqu. interjection ser­
vant à appeler - Avec, para!t-il, Paris pourrait �tre mis en bouteille - Clair ---12) En matière de- Royaume du Nord-Est de l'Espagne - Superlatif absolu-- 13) 
DoDU! tes une arme - Déesse Egyptienne ,  soeur et femme d 1 Osiris, qui aurait 
d'après Platon, régné sur l'Atlantide -



Microcosme et macrocosme 

"Ce. qui.. u:t e.n ba..6 e,o;t c.omme. c.e. qu...i. cv.:d. e.n htW.t, et c.e. qu...i. u:t 
e.n ha.u:t u:t c.omme. c.e. C'[LU u:t en ba.6, poWt a.c.c.ompUA le-6 m,Ur.a.­
c.lu d'une. .6e.u.le. cha.6e.. Ct de. même. que. :tau:tu cho.6u ont é:te 
e.:t .6ant ve.nuu d'Un., a..i..M.<. t.ou:tu cu c.hMM .6ont n.éu de. c.u 
c.ho.6 u un..<.qu e..6 , ptVt ad.a.p.t.atio n. " 

*' ���QS.Q��� -�-���Q�· 

HeJune.6 T!U6me.g.<..6t.e. (TI!.o-<..6 6o-<..6 g�t.a.nd) 
PeMonn.a.ge. my:th.<.que., nom que. lu 
Gl!.e.c.-6 donna..<.e.n.t. a.u V.<.e.u e.gypt..<.e.n 
Thot. da.l't.6 le. c.J.LU.e. ê.g y pli en. d' 0.6.<./U6. 

L'électron compose l'atome, plus petite unité complète de ma­
tière. Les atomes à leur tour attirent d'autres atomes de nature, de vi­
brations contraires, se combinant ainsi ensemble. Cette combinaison d'atomes 
enfin est connue sous le nom de molécules (1). 

Ces molécules vibrant et se combinent à d'autres molécules de 
nature vibratoire contraire. La masse de ces molécules atteint petit à pe­
tit des proportions énormes pouvant être discernée par nos sens et nous 
pouvons donc la voir, l'entendre, la sentir, la toucher ou la goûter sui­
vant son état. 

Atome d'Hélium Atome d'Hydrogène 

Dans le noyau, les protons sont 
en noir, les neutrons en blanc, 
autour gravitent deux électrons. 

+ 

N a 

k JO 000 000 de mm � 

Le plus simple des éléments, 
l'hydrogène se compose d'un 
électron (négatif) tournant 
autour d'un noyau central ap­
pelé '.'proton" ; le proton se 
compose lui-même d'un neutron 
et d'un positon (électron po­
sitif). Les protons ont eux­
mêmes des constituants. 

57 0 000 000 000 000 tours par seconde 

-

c 1 15 
l1olécule de Chlorure de Sodium (Na Cl) composéê d'un atome de sodium (Na) 

et d'un atome de chlore (Cl), 
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·ç�-g����-��- g��2�· 
Objet sphérique "fermé" d'environ 1/1 000 de milliardième de mm .  

C'est un espace indépendant de notre propre espace qui possède un temps dont 
le sens est inversé par rapport au nôtre. 

L'espace de l'électron est en pulsation continuelle à un rythme 
d'environ 1023 (1  suivi de 23 zéros) périodes par seconde. 

Le densité de matière continue dans cet électron oscille entre 
les valeurs énormes de 1 000 milliard et 1 million de milliard de grammes 
par centimètre cube. Cette grande densité dans l'électronique va de pair 
avec de très hautes températures, pendant les pulsations de l'électron, elles 
varient entre 100 mil liards et 1 000 milliards de degrés. Ces températures 
sont matérialisées par un rayonnement é lectromagnétique ressemblant à un 
véritable gaz de photons. 

Dans la sphère de l'é lectron, on trouve aussi en plus des pho­
tons (particules de lumière) des neutrinos. 

L'électron est une particule élémentaire de charge négative dont 
le correspondant positif est le positon. Il a la plus petite charge connue, 
toutes les autres en sont des multiples entiers. L'électron joue un rôle 
très important dans la structure de l'atome. 

Le gain ou la perte d'électrons donne à l'atome une charge élec­
trique négative ou positive, on donne le nom d'ion à l'atome ainsi chargé .. 

C'est de la disposition des é lectrons qui se trouvent en orbite 
autour du noyau que dépendent de nombreuses propriétés physiques (moment 
électrique, magnétique, etc ... ). 

Pour terminer cet exposé sur l'électron, une donnée qui peut 
avoir pour certains de grand prolongement métaphysique et philosophique. 
L'é lectron est un é lément que l'on appelle "stable ", c'est-à -dire de durée 
de vie quasi -éternelle et pour certains grands chercheurs comme pour des 
écoles initiatiques, celui -ci est porteur de l'Esprit. 

Une image maintenant de comparaison : pour un homme de 60 kg, 
son corps serait composé d'environ d'un 4 suivi de 27 zéros d'électrons. 

*Ma.CJtoc.o.6me. et "tfr..ou.. n.obt..". ------------------------

6 Km • Trou Hoir 1 400 000 km O >Iaine 

Blanche 

0 20 Km Pulsar 1 1 
Soleil 

,/ 1 

10 000 Km 0 Pulsar 300 millions e 
Soleil 



/ 
Espace 

courbé 

Véritables tunnels "hyperspatiaux" nous conduisant vers d'autres 
univers parallèles, les"trous noirs". 

L'histoire d'un trou noir est tellement fascinante que l'on se 
demande si l'on ne passe pas de la science à la science-fiction et à la mé­
taphysi que. 

Les étoiles naissent, vivent et meurent comme tout ce qui est v1-
vant. Cette vie dure plusieurs milliards d'années. Leur fin n'est pas la 
même pour toutes. 

1°) Si la masse de l'étoile au départ est moins grande que deux 
fois et demi notre Soleil ; 

2°) Si celle-ci dépasse les deux fois et demi. 

1°) Tant que l'hydrogène composant l'étoile se transforme en 
hélium, elle vit. Mais lors que tout l'hydrogène est transformé, la force de 
gravitation l'emporte et l'étoile se contracte. L'hélium se change ensuite 
en carbone, l'étoile devient tellement dure, qu'elle se refroidit. Elle de­
vient alors ce que l'on appelle une "naine blanche" (voir dessin). Sa den­
sité moyenne sera de 1 tonne par centimètre cube. 

2°) Si la masse est deux fois et demi notre Soleil, une réaction 
contraire se produit et l'étoile explose. C'est le phénomène des "super ­
novae". Toute l'enveloppe de l'étoile est expulsée dans l'espace et forme 
un nuage ga zeux qui demeure lumineux pendant plusieurs siècles. Exemple la 
"Nébuleuse du Crabe", étoile super -nova dont l'explosion a été observée par 
les Chinois en 1 054. 

La masse solide, le coeur, s'effondre encore et son diamètre de­
vient de plus en plus petit, sa densité augmentant. Ce noyau tourne sur lui 
même de plus en plus vite et va arriver à des vitesses de l'ordre d'J tour 
par seconde. Si sur la surface de ce noyau, un point chaud émet des rayon­
nements, celui -ci balaiera 1 'espace comme un phare provoquant des ·signaux 
radio pulsants. A partir de ce moment, l'étoile devient un "pulsar" ( 2). 

Si une étoile continue, partant du pulsar à se contracter de 
plus en plus, qu'elle s'effondre sur elle-même, elle devient alors un ":tllou. 
nobr.". 

"T.ttou." car cet astre dans l'espace creuse un puits de gravitation 
(une bille sur un drap revoque un creux). Plus l'astre .est gros, plus le 

creux est important ; mais même lors que l'astre se résorbe complètement, le 
creux est toujours l à  et aspire tout ce qui passe aux environs. De très 
grosses étoiles passant à proximité peuvent ainsi être aspirées et dispa­
raître dans ce trou. L'espace se courbant sur un certain rayon de l'étoile 
finit par se refermer sur lui-même formant ainsi non pas un univers mais 
deux univers ayant comme seul point de contact le "trou noir". 

H:toile 

/ 
Espace 

gravitationnel 

'- l�toile 
super dense 

::oir 

parallele 
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ces dessins ne se rencontrent que dans les "allées couvertes " près de la mer. 

L'homme lui, n'est pour ainsi dire pas représenté. Il ne figure, 
vraiment, que sur un dolmen appelé "petit mont ". Encore, ne voit-on que l'i­
mage de deux pieds. Les pieds de l'homme enterré sous le tertre, peut-être. 
Car, dolmens et menhirs abritaient 
aussi des sépultures. 

Les dolmens avaient sept 
orientations, ce qui laisse suppo­
ser qu'ils avaient été élevés dans 
un but bien précis, mais quel but ? 

Est-ce que les signes 
sur les monuments mégalithi ques 
représentent une écriture ? Sont 
ils la transcription symboli que 
d'une langue? A l'heure qu'il est, 
il n'existe pas de "Pierre de Ro­
sette " qui permettrait de les dé­
chiffrer. 

En revanche, on peut 
avoir une idée de ce que les scul­
pteurs dolméni ques ont voulu faire 
leurs dessins avaient une signifi­
cation rituelle et cultuelle en 
accord, sans doute avec l'orienta­
tion des dolmens et ils sont, peut 
être, des instructions ou des in-
dications sur l'attitude religieuse à observer. Le détail en est obscur et dE 
milliers de signes seront effacés par le vent et les siècles avant que l'on 
ait pu les déchiffrer. 
coucher au soltice Nord astronomi que 

d'été 

coucher é quinoxial 

coucher 
soltice 

lever au solstice d'étÉ 

lever é quinoxial 

lever au solstice d'hiver 

Tous ces signes que nous ne pouvons "lire ", ne nous laissent­
ils pas, au fond de nous-mêmes,une sorte d'angoisse ? Et s'ils étaient 
pour nous, justement, d'une importance primordiale quant à notre Avenir ? 

Jac queline QUIE. 



la Tfle du e.e.r.p.l. 
- La réunion de fin de mois du 27 Octobre 1 979 aura lieu chez 

Jacqueline QUIE, route nationale - VILLENEUVE-LA-COMTESSE 1 733 0 LOULAY. 

-Le C.E.R.P. I. organise le dimanche 4 novembre une "porte-ouverte" 
à GEMOZAC. Il demande aux bonnes volontés de prendre contact avec Guy 
WASCOWISKI, rue Albin Delage 1 7 1 00 SAINTES- Tél. 93. 63. 93. ou avec Claude 
SOURIS, 6, rue des Vendanges 17 1 00 SAINTES- Tél. 93. 22. 09. 

- Nous vous faisons part également que nous présenterons un 
"diapos-débats" sur le thème O.V.N.I. à LOULAY le 1 6  Novembre (en soirée). 

Solut�cn a� �o 2) 

--------- ------- ---------------------------- ----------------� 
ll&lletia AIOIIIIEM EliT à retourner à Yvette SOURIS, 6, rue des Vendanges 

1 7 1 00 SAINTES. Tél. ( 46) 93. 22. 09. accompagné 
de votre règlement. 

NOM : - - - -- - - - - - - - - _ _ _ _ _ _ Prénom --- ---- -- ----

Adresse · ----- ----- - -- - -

Date et lieu de naissance : _____ - ___ -- ____ � ______ _ _ 

Profession : 

désire abonner à la revue CERPI ( 6 numéros par an 26, 00 f, port compris). 

Lieu et date : Signature : 
(des parents pour les mineurs) 

DSi une croix figure dans le cadre ci-contre, c'est que votre abonnement 

prend fin avec ce numéro. Si vous désirez le renouveler, veuillez
_

faire
. 

parvenir rapidement ce bulletin complété, accompagné de votre règlement a l'a­

dresse ci-dessus. 
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LES FLEURS ET LA RADIQ-ACTIVI1E 
"Enqu.UeuM, 6a.Ltu vo-6 e.n.qu.Ue.-6 a.v e.c. u.n. bou.qu.e;t de. 6leuM ! " 

Les Ephémères "tradescenties de Virginie". 
Les fleurs de ces plantes normalement bleues virent au rose dès 

que des radiations ionisantes traînent autour de celles- ci. 

Découverte due au généticien japonais, le Docteur SADAO ICHIKAWA 
de l'Université de Saitama. Le laboratoire atomique de Bookhaven à Long 
Island (U.S.A.) vient de publier l'information dans son bulletin. 

Chaque fleur d'Ephémère compte six étamines garnies de poils 
normalement bleux. Les radiations ionisantes détruiraient selon le Docteur 
ICHIKAWA le matériel génétique responsable de la couleur bleue. 

L' in.tensité du virage bleu au rose dépend de celle des radiations 
ionisantes. 

Ces fleurs se comportent de même manière en présence de polluants 
tels que : gaz d'échappement, anhydrides sulfureux et pesticides. 

"Le Pèlerin" 5 août 1979 n° 5044. 

---- - - ----- ------- ---------------- - -----------

1 "li et ill AD H ESIO Il 

NOM Prénom 

-- --� 
.� 

Adresse . 
·--- ---- - --- -------- --- -- - -- Tél. _ __ _ __ __ _ _ 

Date et lieu de naissance : ____ - - -- ---- -

Profession : 

désire adhérer au Centre d'Etudes et de Recherches des Phénomènes Inexpliqués 

- membre sympathisant . • • . • • • . . • . . . . .  cotisation 50 f + abonn. 2 0  f 

(1)- membre actif ..................... . 

- membre actif (étudiant, militaire) 

Lieu et date 

40 f + 

20 f + 

Signature : 

20 f 

2 0  f 

(des parents pour les mineurs) 

Bulletin à retourner au C.E.R.P.I. 51, rue St-Pallais 1 71 00 SAINTES, 
accompagné de votre règlement. 

L'adhésion donne droit à la délivrance d'une carte de membre et à six numé-

22 ros par an du Journal CERPI, envoyés à domicile. 
( 1 ) rayer la mention inutile. 



C . E . R . P . I .  

01• C.f. R . P . I .  a lu 46curl au Joumal Official le U owU lf75. 
C ' eat U.De at aociatiGil l C.AI'Kc.fin CUlC.Val .  � bul DDII lucl'aCif lt ri1l per 
h loi du l a r  tuiU.a' 1 10 1 . 

a La C.E.R. P. I .  u r...at '1"0 4H .......... 1 ... 

a l.o  C. l . R . P. I . a -

- au1• oocl•l SI , ,... k-Pall.ah 1 71011 &urru, 
• caaua da r6claCtioa at d' abounaellt du jounal 6, rua dea 

VondoJ11U 1 7 100 SAIIITI!, til.  (46) 93.11,09. 
• a e r'"V i.ca 11Dé tactioa11 U Quaua du Maral.a GEAY 1 7250 ST-PORCKAlRI 

t U .  (46) 94 , 65 . 17 ,  

e LA  C . t , ll. l-', 1 • •  tend 1&1 IClivh .lil au IM&ÙI&a 1ur h a  d&wt Cha-

• lA C . l .  1\:. Y. 1 .  , 11roupa t�nuerament iod,peod.ant ,  1 'a at donné pou.r 
au1ioa l ' e tude d la r•chcrcha dea pbéno•tn .. inu:pUqu6a daaa tro i a  ana­
del d � rec t hlO• · 

1 1) l ' ubolD!J'" , c ' ut-l-dire ht objat1 volanu DDD ldaotfi­
t i h  a t  ca \jui .aurt .\ 111 1 11 ua êtudi.•r ca phé110. " • •  •ntn autre 1 aatrona.le , 
co•u..>,raph L c: ,  aat.rooduL tquu , •dt.Goroloa i • ,  � �-araphiiÎ , e tc . , ,  

..! 1 )  U IA'IUI)JIJcizol.D!Ji.f. 1 ancbnn ... ot d i u  la ••uphyllque, 
• tud111 Je LI.H.il lll l l•• 1 1J Î. I  natuu l l•• .. t eonnu.e1 11ui uinent 1 li crëation 
dili ph6n0111fnu tell qut= : Ld lëpathie, t6Ukin,l i e ,  ndlt1th61il, ptéeo1altion, 

1 • 1  l ' '"..:hfol4.1�-le llyo.itl.t.i.e.u.u • recherche d11 toul he 'UrHnU 
De uatr'•nt eb•olr.acot. pu d•n• h cadra d1ide et 1ia.ro-aaia.r. adopd per 
not • r..:: hco luwuae pour 1 •  .,.n,.aloaie de l 1 hie toi n , ICIUII-, h  1 la1 cartel de 
P u i  H.• 1 1 ,  l c 1  mur• d• I H m i n i. ,  Ti.ahu.auco, l ' 6crir.ur• dt Clou l ,  l 1 horlose 
J ' .\nt a Jy t h ot a .n , l l uc h 1 1 u  1 1 \Jrffyraul, etc , • •  

· •  Le � . L R. P. I .  ne f a i t  pa1 qu• recue i l l i r  del têiDOÎID&Iel e t  
h a u  dea *tYJU aur 1 • •  •nquit•• qu ' i l  1 effectu,ea. ton r 6 h  u t  auni 
d ' i.n((lrw• r ·  

J I  . h t f u•• J ' un• m.anUre &ln�ral• h r•eul.c.at d a  1e1 aoqult11, 
ttuJ1111 ou co.�un• a aa .,•n\"•• par J '  i ntermèd l a l u  J ' un bul h ti.n bi.,...•trial Le 
Lt�J' I .  

D ' una .. oiera ft l u.  paru.cul iiln, loraqu ' U  • ' •ait d a •  anqui tet 
O . V. M .  I . ,  le• c:,jpiu Je upport.a ct ' •aquit .. wat •nvoy6tte acr.ue1 1••Pt d•n• 
troia d i n�uen• : 

1 ' )  IIII.L4DrUl � ,  li. G. f . P. A . N . 1 Ait'uYpa lilY du C . III .E . S . ,  Cantrt� 
Nal.h•�l li ' 'h•oJ•• Spa t 1 a l 111a .  Group.-.at char�� d• t ' lc.ud• du dea Vh4nOCII­
nea .Uraap.ell.aua Mon ioJ.n t l t U e 1  J i. r i.atl par Hr KSTULB l Towlou .. . 

� · )  f�VVI�tllllt • ••• , roupe l}UJ(ANùS • Ull d•l arandl JfDupaa 
O . V . Y . l . ,  qu i U l  LUU J ot  L ' act ion dili C.ll r ta iaa arand pionnier. de h n­
.:hrche P.lfo lo"1qùe : Hr DltPlRI::UX, &. l a ique 1111t Kr DI!LVAJ.., france. 

3 ' )  ut« ... wi!Att. La C . U . F . O.S. "C.our lor Ufo (O.V . H . l .) 
Stud Lu�· c.aatre d i ri_.é par J. AlhA .n'NECK. u troD411e , cH uc:taur lcianti­
t i que .Je la Nonhweltono Uoivar d t r ,  Evanacoo Ul iooh, U . S . A .  

o Qo.< p....C ÙJU _ _. du  C. t . �. P . I ,  1 
Touu pen(IDDI edh,reot IUJ( 1Utuu at au rlal ... nt i ot,rhur 

et paraot u co t i 11 t i o)n enou.L h. La c:ot i u t lon au. valable pour h période 
.Ju. l l! r  j a ov i r:r au J I  d .h :. wabu. 1 aa i 1  e i  t a  nouveau maebn adhdn dana lu 

L ro u  da:n • •  , ,  œoia de l 1 •M'• • e l l'e couvrira ce tria111tra •t t ' année IUl­
v e n t ot .  

e A !�IW.i i:Wrtll� d.lloû WIC. iltdlaf4.i.on f 
•) ucc.up•r d11111 t onc t i.oo• au .e1o d• l ' ••�ciatioo, 

b )  bo6auil i ..: i.11 r  .Ju Lari.f riduit lora da L 1 abona ... at au journt�.l, 

.:) béue i 1 u e t  IJ• La �ratu iti Lon del nru 10ir••• payante• 
vr�•ni etrota par hr C , ! . R . P . I  • •  

J )  �va i r  ac:cè1 41 l a bibl iothique1 

•) •VO L t  ch:.Ch ;tU ••tér\al d 1 AitfOU0.11 lt d11 tOUt le Uti rh l 
� n  KI.!Qc r " l 1 

1 )  açc.t.!d•r c'"mntu«tllea�nt i la ti tulariladoo d ' anqulteur , 

lf.l p•r t ic l pl! l  1 1• vie act ive du C . E . a. t� . l ,  •t ca qui v� da 1oi, 
avo L r  • •  oea.rta de ••�re ou 1ulvaat h cu cel la d 1 ..tnqui taur. 

o l.4  C. l . k , P. I .  U ••• caiUlC.tlu �. 
. � •. xu o• preL•udoua paa dittu .. r L a  v•rit,, p•rlotlh• n• la aon• 

ne L L ,  nuu• \loJU l tln• f'l�ru. . .  • L t ra à chacun de aiaux appr6helklar d"a phioominae 
q u o  oJr f.V I I It  lo."ropa : -. : .J i o l  êt6 IOit CMCh611 eoi t Î.ntardf.ta , NOLU 'IIIQUlODIII tut• 
r ... ul p •r ro..- · 1 : ..  · . ..  ..: u n  oJa •• poe1r delli qu�1tiou , car dela c a  .o-.nt ca.•o-
.:C" \h .. .  :r .•. , L ll<.:.•· U u l  dtt rech111 rche qui ac l'a i rdv•rl i b la . Dan• catte op-
t t � . .  •· : c  . t: . K . I-' . 1 .  orgaoita et e•d dana l a p1ua araodot u j o r u : '  del tai , 

o � o .:  lndR \ ü U . r i LU i L • ,  d•t aCtÎODI CU l tur�llea d ' i nfol'alt iOIII 1 
1 • )  0100-\(U-Lluur.A-tt.J• 1 pr4taantatiaG pttr panneau. (30 envtran) ,  

•ap.Ja i t i LJ n  p• �odnt• d e  u t ê r i.t (paupty . , d '  anqui te 1  télucopaa) daaa 
uno� 11 r • • � o l .- • • 1  1 "' ,  ..--.�nju i.nLii!�nl J111na un .sutra a a l l •  11Jiapo•-d,blt "p•rmanant. 
1 · � n · -=  .. ·· 1 •  l'"' lhllln l uu.: juucn••· 

2 • )  4 0 c. 'l .! lJ d.t"pa4•df ba.U 1 1oit IUr la thème O . V . III . l . 1  aoit 
ur 1• thoe•• p a n p t y c hu l olll i& (av•.; poa&ibi li. t6 d ' n.p,ri.ancu) , 

, 

, 

. .._  e.�.w.P. J .  - tsat....t c1u � ... 
l ') .,_.... t. Y&lre tk l ' ltloloaia •staLeacAl lftllll�1111 , du.r•• 

aae Jo�, ce.p.aa ad c:.-.-.. Mt Mule toh par en. fer.at de nc,.c:lar au 

lur at 1 .._aure dai çaaa.aL .. aDCA�I DOUvall•• wr Cl• auj et •' d ' appreMra eyr­

'ou.c •• oou"•""* et hu.uu •aqu.lt•r• du C.l . a .. P. t. 
2•) . .. parapeJcboloai•, 1• ·� du � cU4 �C)&.Utau• . 

dY�Ia z jou.n , repae o e�a. II'�DCe l l 6 foh par ao. 

o Le C,l,R.P.I. tA �u � 4UU lü ...t.\u 9JWUPU O. U.II. l .  
taot aoit Dltlo!IMl qu. ' ua lot.aYU.&'l011al, aliYOll par rlciprocitl 4e bu.llatial 

en •Rvue d• pl"aue'1 � ftliCODC'r-el .-a.a&4•1 lore da d6plac-Dtl au lore da 

colloquee ov radc.oac.rea oet.loD.tl••· ..,..p h  c:e\.le du C . E . C . R . U .  (La prochai­

oe dun ion. du C. s.c . a . u . w r •  Uau l•• u.-di 21 octobu at d i  .. a.ehe 28 oc­

'obre 1 IJ79 ' �viaaoa) . 

•La ..« du  C.E.R.P. I .  
Pour cau• q u i  Ylva at l e  C . I . I . P . I . , pluaieura 80.YIDI d e  •• 

1 ') L• uuv.ioa. da bureau, invariabl••nt h pr•iar vandr•di de 
ch•q•a -.,ia, d1 10 h)O l 24 h aa tha.t çhaa un adh,reDt -•bra du bureau 
( i l  a 1 i t • b l ü  uo tour de r6h) . M.eunioa ouv•n• a tout l a t  membru . 

2')  l.a rèuu iun aa.ic•l• du derni•r , ... di d111 chaque liD i a ,  d e  
2 0  h l O  J l ou 4 h 1.: d i œen�he .. tio • •  t i•nt chu. l e  mUibra q u i  ICCapt4& 
d� rttcevo i.r ot n L re 1 � à .:.u p�uonoa a .  La l i•u peut être une t o i l  an Cha re nu 
und I .> L '  e n  �o'hlll rolnl_.-t-�..r. r i t l&ot IU,Yant 1 111 c: a a .  l.al •eabrel du C . E ; K , P , l ,  
peuvct n t 1 l ' o..:..::e e iun J� � .: ttc aturf&r, aattn.:r d•• inv J ti a .  C ' e a t  un• toi.r6• 
1 i brc ,  1 u thi·a.e 1!11 .e 1111 t il chaquu foh d i  Héro�nc 1 i l  • 1 a1 it aurtaut d 1 un41 eoi­
rte aai c a l d  J,.. d ucLuuioua, J ' up6rieacc1 u t c. . , ,  

t') ltt• p..:lll.ln11nc•• du c.: . s . tt. P ,  { , .  Honaald8o&. oot Heu t. 
d•u:ruem .. ••-=di Je chaqu • .ai• de 1 4  h a  IJ  h l  no tre local • 

.:. • )  lt�a eoquêL.a du C . E . k . l' . l . .  Généta ld)sn'• lea enquê teuri 
font leuu enquitu lt! u ... di .. tia d an• la .. aurt�� du pou ible , Beaucoup 
J ' o�n t u  nou• 11 1 MY•nt �uc ce jour da d i •ponib l c .  B i 111o eûr, 111: 0 ca• d 1 a tter­
r i U6ic , l ' otru�Yit ... d•VT• " ta i ra dana 1 1?. 1  heuraa qui.  tuiv��tnt. 

)') lu reunion• pour 1 •  jouroa l . dolvent noraal ... nt 1 1  t.nir 
do�u:1 foi• r�rot�cuea a u r  d11u:1 mAie • t  re1roupent ha mr.uabre e da la coaui•­
• i un du journa l .  

t� • )  dana c e  darnilllr point aotunt toua ha aune• travaua 
d.uaendh 1 nua adhci:unu at qui • •  font e la demande ; pr4iparation da 
pta.nttallK pour l ot a  d if f é rente th�111e 11 1  l.nto rma t ion. par af f ichaae ,  photo• 
dt pro;-par a t l oJo du o Lrêu d i apoa-dëbat a ,  cona truction du llatéritl d� df­uc u or, , Jupl Lca t aoo J. toua Ltte Lmpri.ra.lll ntctrua inl à h vie du 
..: . E . k , P . l . 1 etc • • •  ot t c:  • • •  

Le Bureau , 

Houa d.a.t�nJ.:�nll ,, tout�t Vfll fiiUIIIIt! I 1 11UI1l cu bu l lt=ti n  p.aur ), prt!" 
m i ÔC. E O Î I  •t qui n ' u• L  111&11 •una l lJ L I Î.eCU ,1 •Hh.UU do.:ll' II U j ..: t •  t i'I Î tU II  UU IIUU" 
l iiiiBIII llL l un• p a r t i e  du ..:uu11•c i. ,  JLJ n .. pull lJUI l • ' l  Je J UIIL'GioJOt trup hiil ( f ,  

t1ou1 lu( c:.un•ai t lan• l a 1  d ü t C cwnll J lvr•• J e  l a  bib H"�Cltphie 
qu1 tu it i qu ' .: l l• lu l l u  un1 idê• prûcon,uc en empruntant la mé�hod� 
la M i. l l eur.: pllur "ppr11nJru • l t· nouvw l lua� J1Jnn6�11

1 
i)OUr d a � � i. r  eon chârupe d 

conna i•unce l (ou tuut du e.:una dana c•rlalna l!all pour •i•u.a u periD�o� t t t e  
d e  J u&a r ) .  

- •lu & l ' 'cart (oubli tWDpora ire ) d e  ca qu 1 alla eavait 
avant cet te lecture, 

2 - lecture compUu, an prenant ce qu i ut 6cri t co•• pauibl 

) - eju11ha11nt del nouv•ll•• idéet avt�c 111 conn•inancaa an -
e 1 en ne• • 

"11 ut du devo ir de �� ecience de nf! pas écarter Lu h i t 1  
parce qu ' i l l  parai,.ent o u  perc:a qu' i h  d a�:mauunt in..,ap l i c ablu . , , " 

Or Ah xi 1 Carrel .  

"1..1 1eule hçoa d e  dlci)Uvrir h 1  Liaite1 d u  poulbh a1t de 
• ' �v•aturer un peu au·deU d 1 e.llea. dana 11 impou ibh11 • 

lJeuxUma loi de C l arcke. 

�i!!!i2sr!e�.i! � 
- "l�11 O . V . N . l .  du paué" d��t Chr l t t i ane Piena (Marabout) .  - 11.\ l• c..:du�rch• de• 0 .  V . tl .  l . "  d• Jacquua Scocneux �t 

tJ J IJIIII (Hd Ui!JOu t ) , 
- TtiUII l c 1  l i vr-=11 d 1 Uuury l>urranl - ta ; "l • .e• doaa i. e r 111 dtUI 

IJ , V , N . I .  (ltubert l,. ( ,llnt) , 
- TIJUii 1 .: .  L l Vrdd ' A i.m.! H i ch • l  - Ea 11Hy11téd�o�ux objut1 

� ë l e a t o: �ot "  (kobert l.a t îunt ) . 
- Ta1u:. l � .,  l ivrn dat J•..:.qul!l Va l l h  - Ex : "Viea pour la 

Kat�onlot" (Robe rt lA! fon t ) , 
- l tlu� l o." 11  l iVtdl IUr' i. e &  lJ ,V , H . l .  de J·. C ,  Buucnt 0' , Elop 

E:��. : " ù . V . N , l . ,  1 1 .a.rmél! varle:" • - 11l..ttll O . V . bl . l . ,  mythe ou r.l:a1 i t �  de J . A .  Hynack ( J t 11 i  l u ,  
co l l .tc t i on •yetédc:utl?.) , 

PAilAPSYCllùLOClt 1 
- " l . ' t! li p r i t ,  c�t in\!onnu11 J1111 Jean E. Charon (Albin Mich ct l )  
- 11 ! 1utoir� nature l l e c.J e  la v i.e ête rne1le:11 da Lya l l  Wat1on 

(Albin Miche l )  
- ••u i eo L u i  ce nature l h du lliU'C'nkturd" d� Lye \ l  Wa uon ( A,  1': 
- 11 1 .. �noee dt P r inceton11 de Raymond Ruyer (L� l ivr4 d a  

pu�h�� "Plur i e l") , 
- "1--= mya t i C Î 11C1M!11 d 'Aimé Hichel (Ce le) . 
- "l.a .,-arap•yc.holo& i.t!11 d 1 Hubart LaTch�r •t Patrick Mavign• 

(Cel 
AMCIIElJl.OClE HYST1::k1 l::USl::: 
-" 1.� miHiu  J�ta Ha, i c i. cn•11 Jt�t Pauw•l • dt Becg:ier (Fal io) , 
- "Chroni que Jou ci. vi l u auon11 J hparuu11 Je Patrick t'ttrq 

• t  Yv•u Y11rh4y�un "K,.Juth" (Mobl!rt U tiont) . 
- 11 L 1 MrCh�u l o ta i. .:  mylt.! r l t=UIIh!11 Je Hiche l Claude Touch•rd (C 
- "1 .u11 Jcrn illilra œy a t o: r � tt  Ju mondtt" (Sél•etion du R e a J c r '  1 

IJj)lotllt) . 

C.ttu l l eu n ' eu. qu • e  t u r •  d 1 alln�p le parai lu li.vr•• t t  
1nteuuent• q u i  ooua Y i•nn•:nlt il l '  otlpr i l ,  œa i 1  beaucoup d ' autre• eah ten( 
Si vou• d ë a iro& avo ir d.t plu • up l u  renuianem�ntt euc cu 1Uj e t 1  donné1 
noua y reponJroaa avec p l a i a i r ,  



"L A C A B  B A L E" 
nr ou.;tu lu c.ho� u dont u.t c.ompo� � le. mo ride., qu. 1 e:Uu � oi.en.t � pht.Ltue.Uu ou. ma.teJL­
ne.U.u ' Jtetowr.nent a . i.e.ult  o!Ug� e..t à la.· Jta.ci.ne. d 1 où. e.U.u émanent" ( 1 '  1 1 '  2 1 8  a.) . 

-

-

-

-

-� ...... ,..._ 
-

Grawre extraite de "l ' tJe.avJLe. tlr.u a.nuenne de l ' AR.c.JUmi.e" de R .  Ab raham Elé Azar . 
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